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Glossaire 

Biomasse : ensemble des énergies provenant de la dégradation de la matière organique (ici du 

bocage). 

Broyage : opĠƌatioŶ visaŶt à ƌĠduiƌe le ďoĐage à l͛Ġtat de petits fƌagŵeŶts de ďois appelĠs plaƋuettes 
bocagères. 

Débardage : à transporter les haies abattues de leur lieu de broyage vers une route ou un lieu de 

dépôt provisoire 

Echantillonnage : en statistiques, un échantillon est un ensemble d'individus extraits d'une 

population étudiée de manière à ce qu'il soit représentatif de cette population, au moins pour l'objet 

de l'étude. 

Raster ou image matricielle : est une image constituée d'une matrice de points colorés. C'est-à-dire, 

constituée d'un tableau, d'une grille, où chaque case possède une couleur qui lui est propre et est 

considérée comme un point. Il s'agit donc d'une juxtaposition de points de couleurs formant, dans 

leur ensemble, une image.   
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AVANT-PROPOS 

 
Le Parc naturel régional du Perche (PnrPͿ s’ĠteŶd suƌ ϭϮ6 ĐoŵŵuŶes de l’OƌŶe et de l’Euƌe-et-Loir et 

bénéficie de la présence de deux Pays : PaǇs du PeƌĐhe oƌŶais ;ϭϭϭ ĐoŵŵuŶesͿ et le PaǇs d’Euƌe-et-

Loir (74 communes). 

Conformément à sa charte ĐoŶstitutive et au ƌegaƌd de l’iŵpoƌtaŶĐe des suƌfaĐes ďoisĠes daŶs le 
Perche, le PnrP s’appƌġte à ƌĠdigeƌ aveĐ ses paƌteŶaiƌes teĐhŶiƋues uŶe Đhaƌte foƌestiğƌe de teƌƌitoiƌe 
;CFTͿ à l’ĠĐhelle des ϭ9ϯ ĐoŵŵuŶes du GƌaŶd PeƌĐhe et du ĐaŶtoŶ de ChâteauŶeuf-en-Thymerais. 

Cette Đhaƌte s’iŶtĠƌesseƌa, eŶtƌe autƌes, au ďois de haies et à sa valoƌisatioŶ eŶ ďois ĠŶeƌgie. 

A Đe jouƌ, plusieuƌs iŶitiatives poƌtĠes paƌ le PaǇs PeƌĐhe d’Euƌe-et-Loir, notamment en collaboration 

aveĐ l’assoĐiatioŶ PeƌĐheďois, la Chambre d’AgƌiĐultuƌe d’Euƌe-et-Loiƌ et d’autƌes stƌuĐtuƌes viseŶt à 
dĠveloppeƌ la filiğƌe ďois daŶs le PeƌĐhe. La CFT du PaƌĐ doit s’iŶsĐƌiƌe daŶs Đette dǇŶaŵiƋue et 
contribuer à son niveau au développement de la filière.  

Une étude2, commanditée par  la région Basse-NoƌŵaŶdie et souteŶue paƌ l’Adeŵe, a ĠtĠ ƌĠalisĠe paƌ 
l’IŶveŶtaiƌe Foƌestieƌ NatioŶal et a peƌŵis d’avoiƌ uŶe estiŵatioŶ de la ďioŵasse bocagère présente 

en Basse-Normandie.  

Dans le cadre de la rédaction de la charte forestière de territoire du Perche, le Parc souhaitait réaliser 

une étude sur la ressource bocagère du Grand Perche afin de disposer de données nécessaires au 

diagnostic de  la filière bois-énergie du Perche. 

Ma mission, en tant que stagiaire au sein du Parc, a donc consisté à mettre au point une méthode 

d’iŶveŶtaiƌe de la ƌessouƌĐe ďoĐagğƌe et de l’appliƋueƌ à l’eŶseŵďle du teƌƌitoiƌe du GƌaŶd PeƌĐhe 
pour ensuite mener une réflexion sur les enjeux de développement de la filière bois-énergie sur ce 

territoire.

                                                           
2 Etude « Haie Biomasse Basse-Normandie » (HBBN), 2010 



2013 [  REFLEXIONS SUR LES LIMITES DE DEVELOPPEMENT DE LA FILIERE BOIS-ENERGIE BOCAGE DU PERCHE]

 

1 
 

I. INTRODUCTION 
Pouƌ ƌĠpoŶdƌe auǆ oďjeĐtifs de l͛AgeŶda Ϯϭ, la ƌĠgioŶ Basse-Normandie a mis au point des 

programmes de maîtrise énergétique soutenant le développement des énergies renouvelables afin 

de ƌĠpoŶdƌe à l͛augŵeŶtatioŶ des Đoûts de l͛ĠŶeƌgie et de ƌĠduiƌe l͛émission de gaz à effet de serre. 

Etant donné que le bois de bocage est une ressource locale importante sur le territoire bas-normand, 

la ĐƌĠatioŶ d͛uŶe filiğƌe ďois-énergie, pour répondre à ces enjeux de développement durable, 

semblait être un des grands enjeux du territoire. En effet, la région Basse-Normandie possède une 

des densités de bocage les plus élevées de France avec 130 000 kilomètres de haies répartis sur le 

territoire (IFN). 

Cependant, parmi les bilans réalisés par les principaux acteurs de la filière, il en découle que la 

gestioŶ ďoĐagğƌe Ŷ͛est pas assez optiŵisĠe eŶ Đe Ƌui ĐoŶĐeƌŶe l͛eǆploitatioŶ du ďois pouƌ l͛ĠŶeƌgie. 
Ce Ƌui eŶtƌave le dĠveloppeŵeŶt de la filiğƌe ŵalgƌĠ l͛augŵeŶtatioŶ de la ĐoŶsoŵŵatioŶ de ďois-

énergie par les habitants. 

Un des arguments qui permettrait de consolider la filière serait de connaître le potentiel de biomasse 

bocagère réellement mobilisable pour le bois-énergie pour évaluer la marge de développement 

possible de la filière. En effet, même si les acteurs ont conscience que le bois de haie est largement 

sous-eǆploitĠ, il Ŷ͛eǆiste pas de Đhiffƌage pƌĠĐis suƌ le GƌaŶd PeƌĐhe Ƌui leuƌ peƌŵettƌait de se laŶĐeƌ 
dans des opérations de chaufferie de plus grande envergure qui nécessiteraient un apport de bois 

important. 

Ainsi, l͛eŶjeu pƌiŶĐipal de la filiğƌe seƌait d͛estiŵeƌ Đette ďioŵasse ŵoďilisaďle et de s͛eŶ seƌviƌ 
comme base de réflexion pour apporter des solutions de développement à la filière bois-énergie. Il 

s͛agiƌa du sujet de Đe ŵĠŵoiƌe. Et pouƌ eǆpĠƌiŵeŶteƌ uŶe ŵĠthode d͛estiŵatioŶ, Ŷous ĐhoisiƌoŶs le 
territoire du Perche Đaƌ il s͛agit du teƌƌitoiƌe d͛appliĐatioŶ de la CFT et les doŶŶĠes pouƌƌoŶt être 

utilisées pour son volet bois-énergie par le Parc naturel régional du Perche. 

Par conséquent, tout au long de ce document, nous tenterons de répondre à la question suivante : 

quelles sont les difficultés que rencontre actuellement la filière bois-énergie du Grand Perche et quels 

ŵoǇeŶs peuveŶt ġtƌe ŵis eŶ œuvƌe pouƌ assuƌeƌ soŶ dĠveloppeŵeŶt ? 

Dans un premier temps, nous démontrerons que la filière bois-énergie peut être un élément moteur 

du dĠveloppeŵeŶt teƌƌitoƌial. Puis, Ŷous eǆposeƌoŶs uŶe ŵĠthode d͛estiŵatioŶ de la ďioŵasse 
bocagère mobilisable au niveau du Grand Perche. Enfin, nous annoncerons les résultats de la 

ŵĠthode et teŶteƌoŶs d͛eŶ tiƌeƌ des ĐoŶĐlusioŶs peƌtiŶeŶtes pouƌ aŵĠlioƌeƌ le dĠveloppeŵeŶt de la 
filière. 

II. LE BOIS-ENERGIE : VECTEUR DE DEVELOPPEMENT TERRITORIAL 
Le dĠveloppeŵeŶt teƌƌitoƌial fait ƌĠfĠƌeŶĐe à l͛appliĐatioŶ de politiƋues d͛aŵĠŶageŵeŶt Ƌui sont 

importantes pour les territoires ruraux. Pour cela, la mise en place de politiques adaptées est 

ŶĠĐessaiƌe, Đ͛est-à-diƌe des politiƋues Ƌui pƌeŶŶeŶt eŶ Đoŵpte les spĠĐifiĐitĠs et les ƌessouƌĐes d͛uŶ 
territoire. Le bois-énergie est une opportunité pour les territoires de coordonner le développement 
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et la stƌuĐtuƌatioŶ d͛uŶe filiğƌe. C͛est uŶ ŵoǇeŶ de ĐƌĠeƌ des eŵplois et de ŵaiŶteŶiƌ ou de ƌelaŶĐeƌ 
une activité autour de volontés locales. 

1. Le Grand Perche : un territoire à équilibrer 

Le territoire du PerĐhe s͛iŶsĐƌit daŶs uŶ ĐoŶteǆte adŵiŶistƌatif Ƌui Đoŵpleǆifie soŶ oƌgaŶisatioŶ. 
Notamment, au niveau des politiques sur le maintien de la trame bocagère. La diminution alarmante 

de Đette deƌŶiğƌe a eŶtƌaîŶĠ uŶe ƌĠfleǆioŶ suƌ les usages et l͛iŶtĠƌġt de la pƌésence de bocage dans 

nos campagnes. 

a) UŶe ŵultitude d’aĐteuƌs pƌĠseŶts suƌ le teƌƌitoiƌe 

A environ 150 km de Paris, le Perche est un territoire situé entre le bassin parisien et le massif 

armoricain, et il connait une croissance par débordement des migrations issues de la région 

parisienne (cf. Figure 1). SituĠ suƌ deuǆ dĠpaƌteŵeŶts, l͛OƌŶe et l͛Euƌe-et-Loir, et deux régions, La 

Basse-Normandie et le Centre, il se distingue par la diversité de son relief et de ses paysages 

composé de bocage (cf. Annexe 1). 

Une gestion complexe du territoire se révèle être dû à la superposition de diverses structures telles 

Ƌue les paǇs, les ĐoŵŵuŶautĠs de ĐoŵŵuŶes, les ĐoŶseils gĠŶĠƌauǆ, les ƌĠgioŶs, etĐ… EŶ effet, Đette 
ŵultitude de stƌuĐtuƌes pƌopose des politiƋues d͛aŵĠŶagement du territoire différentes, et les 

ĠĐhaŶges eŶtƌe les stƌuĐtuƌes peuveŶt s͛avĠƌeƌ diffiĐiles à ŵettƌe eŶ plaĐe. 

 

Figure 1 Situation géographique du Perche 

CeĐi est ŶotaŵŵeŶt ƌeŵaƌƋuaďle à l͛oďseƌvatioŶ de l͛oĐĐupatioŶ des sols du Perche. On note une 

plaĐe pƌĠpoŶdĠƌaŶte de l͛agƌiĐultuƌe suƌ le teƌƌitoiƌe (cf. Annexe 2). NĠaŶŵoiŶs l͛altĠƌatioŶ des 
tƌaŵes ďoĐagğƌes paƌ les ƌeŵeŵďƌeŵeŶts  pouƌ laisseƌ plaĐe à l͛eǆteŶsioŶ de suƌfaĐes eŶ Đultuƌe 
sont des traces visibles et plus particulièrement en Eure-et-Loir. Ce qui démontre une différence 

d͛appƌĠĐiatioŶ du ďoĐage eŶtƌe la paƌtie oƌŶaise et euƌĠlieŶŶe du PeƌĐhe. Une filière de 

développement bois-énergie située sur le territoire du Perche pourrait être un moyen de mettre en 

place une gestion plus équilibrée du territoire entre les différentes structures. 
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b) Le bocage : une ressource à multiples usages 

De nos jours, le bocage est principalement perçu comme une composante écologique ou esthétique 

d͛uŶ teƌƌitoiƌe. Oƌ, il ƌegƌoupe uŶe ŵiǆitĠ d͛usage plus large souvent méconnu pour des personnes 

non averties. En effet, il possède également une valeur agronomique (amélioration du rendement 

des Đultuƌes, liŵite l͛ĠƌosioŶ du sol,…Ϳ et ĠĐoŶoŵiƋue ;ďois d͛œuvƌe, ďois de Đhauffage,…Ϳ. 

D͛ailleuƌs, il fut paƌ le passĠ la foƌŵe tƌaditioŶŶelle de gestioŶ de l͛espaĐe ƌuƌal, adaptĠe à la voĐatioŶ 
herbagère de la région Basse-NoƌŵaŶdie et à l͛Ġlevage de ďoviŶs. La haie Ġtait aloƌs uŶ ĠlĠŵeŶt 
économique pilier de la vie paysanne : clôture et limite de propriété, elle fournissait aussi fruits, 

giďieƌs, ďois et fouƌƌage… FaçoŶŶĠ de gĠŶĠƌatioŶ eŶ gĠŶĠƌatioŶ de paǇsaŶs, le ďoĐage Ŷ͛est pas à 
proprement parlé un milieu « naturel » ; il Ŷ͛eŶ ƌeste pas ŵoiŶs uŶ ĠĐosǇstğŵe ƌiĐhe et uŶe 
fonctionnalité écologique indispensable : brise-veŶt, ƌĠteŶteuƌ d͛eau, aďƌi pouƌ les oiseauǆ 
insectivores et granivores auxiliaires des cultures, souƌĐe d͛oŵďƌe… 

Le développement de la filière bois-énergie se fera de manière pérenne si tous les aspects 

précédemment évoqués sont gérés avec parcimonie.  

 

Conclusion : Le développement de la filière bois-énergie  repose donc sur un équilibre de gestion, que 

ce soit entre les différentes structures présentes sur le territoire du Perche ou entres les différentes 

fonctions du bocage. 

 

2. Intérêt du bois-énergie comme outils de développement territorial 

Parmi les différentes formes de bois-énergie (cf. Annexe 3), les plaquettes de bois déchiquetés 

présentent de nombreux atouts qui sont de quatre ordres : la valoƌisatioŶ ďoĐagğƌe, l͚avaŶtage 
ĠĐoŶoŵiƋue de la plaƋuette ďoĐagğƌe, le ƌespeĐt de l͛eŶviƌoŶŶeŵeŶt et la ĐƌĠatioŶ d͛eŵplois loĐauǆ. 

a) La valorisation bocagère 

Le bois-énergie au travers du produit plaquettes bocagères, permet de mobiliser des bois non 

eǆploitĠs et d͛offƌiƌ uŶ Ŷouveau dĠďouĐhĠ auǆ dĠĐhets vĠgĠtauǆ jusƋu͛aloƌs peu valoƌisĠs daŶs la 
région. En effet, le bois déchiqueté valorise 30 à 50 pourcents de plus de bois que le bois bûche, car 

les branches de plus faible diamètre sont également utilisées, et demande cinq fois moins de temps 

d͛eǆploitatioŶ[1]. 

Ainsi, son développement doit permettre ainsi de concourir à la ƌelaŶĐe de l’eǆploitatioŶ ďoĐagğƌe. 

Les ƌĠsidus de l͛iŶdustƌie du ďois et les dĠĐhets vĠgĠtauǆ issus de l͛aƌďoƌiĐultuƌe peuveŶt ĠgaleŵeŶt 
être valorisés en plaquette. Actuellement, trois scieries, installées sur le Grand Perche, valorisent 

leurs résidus en les réinjectant directement dans leur chaufferie. Et une dizaine de producteur 

cidricole du Grand Perche pourraient égalemeŶt valoƌiseƌ leuƌs dĠĐhets issus des tailles d͛aƌďƌes 
fƌuitieƌs pouƌ l͛ĠŶeƌgie.  
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b) Avantage économique de la plaquette bocagère 

Le bois est une des sources d'énergie les moins chères parmi celles disponibles aujourd'hui. Et c'est 

sous la forme plaquette qu'il est le plus intéressant, notamment celles de bois bocagers et autres 

déchets végétaux (cf. Figure 2).  

 

Figure 2 Comparatifs du coût des différents types d'énergie 

CeĐi tieŶt au fait Ƌue, d͛uŶe paƌt, la plaquette est issue d'un processus de production simple (coupe, 

broyage et stockage du bois) qui ne nécessite pas de transformation complexe (raffinage) 

consommatrice d'énergie, ni de transport sur de très longues distances (comparativement aux 

énergies fossiles). Ainsi pour trois kilomètres de bocage entretenus pour la plaquette, une économie 

de ϭϰϲϬ euƌos est ƌĠalisĠe paƌ ƌappoƌt au Đoût de l͛ĠleĐtƌiĐitĠ. 

D͛autƌe part, la plaquette est produite à partir de bois de faibles valeurs, ne trouvant que peu de 

débouchés actuellement. Le prix de revient est principalement constitué du coût de son exploitation 

(bûcheronnage, débardage, broyage) dépendant de la localisation de la ressource (zone d'accès plus 

ou moins faciles, ...) Le prix d'achat du bois à son propriétaire n'a que très peu d'influence sur le prix 

final du combustible produit. 

Enfin, le ďois Ŷ'est pas iŶdeǆĠ suƌ le pƌiǆ des ĠŶeƌgies fossiles et il Ŷ’a pas augŵeŶté ces dernières 

années contrairement au fioul et au gaz notamment, ce qui le rend d͛autaŶt plus ĐoŵpĠtitif. 

c) RespeĐt de l’eŶviƌoŶŶeŵeŶt 

La combustion du bois rejette le CO2 stocké par l'arbre lors de sa croissance selon le principe de la 

photosynthèse et du cycle du carbone. 

On parle de bilan nul en termes de CO2 du fait de non apport supplémentaire de CO2 dans 

l'atmosphère contrairement aux énergies fossiles : il Ŷ͛Ǉ a pas de dĠstoĐkage ŵassif de ĐaƌďoŶe daŶs 
l'atmosphère, seulement une restitution du CO2 ĐaptĠ Ƌui est aloƌs ƌĠaďsoƌďĠ paƌ la ĐƌoissaŶĐe d͛uŶ 
nouvel arbre. L'utilisation du bois comme énergie accélère le cycle du carbone : que ce soit par 

combustion ou décomposition de l'arbre à sa mort, le carbone est restitué puis stocké à nouveau et 
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ainsi de suite (cf. Annexe 4). L'utilisation de 4 m3 de bois en substitution d'une énergie fossile pour le 

chauffage collectif résidentiel évite l'apport de 2,5 tonnes de CO2 dans l'atmosphère3. 

De plus, les technologies performantes de chaudières automatiques couplées à la fragmentation du 

combustible bois (plaquette) permettent une maîtrise totale et un haut rendement de la combustion. 

La combustion complète à haute température limite très fortement les rejets gazeux polluants (cf. 

Figure 3). 

 

Figure 3 Emissions polluantes de différents types de chaudières 

Enfin, les plaquettes forestières pour le chauffage collectif sont largement plus performantes que les 

énergies classiques en termes de consommation d'énergie non renouvelable pour être mises en 

œuvƌe. 

Compte tenu de la complexité des filières qui les composent, les énergies fossiles présentent des 

bilans bien moins flatteurs : le chauffage basé sur l'utilisation de ces énergies traditionnelles 

consomme plus d'énergie qu'il n'en restitue. 

d) CƌĠatioŶ et ŵaiŶtieŶ d’eŵplois loĐauǆ 

L'utilisation de plaquettes forestières permet : 

- De développer ou maintenir de l'activité économique grâce à l'ensemble des opérations de 

production de plaquettes bois énergie (exploitation, broyage, stockage/conditionnement, 

livraisons, ...). 

- De développer et diversifier l'économie du bois et de la forêt en milieu rural, en créant ou 

maintenant des emplois dans les entreprises sur les territoires. 

Contrairement aux énergies fossiles, l'ensemble des dépenses liées à la production du combustible 

pour le chauffage est réinjecté dans l'économie locale. La ƌeloĐalisatioŶ ĠĐoŶoŵiƋue seƌa d’autaŶt 
plus forte que l'organisation pour l'approvisionnement se fera à une échelle de territoire 

pertinente et en circuit court. 

 

                                                           
3
 Selon Mission Régionale Bois Energie. 
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Conclusion : Utiliseƌ le ďois, et plus paƌtiĐuliğƌeŵeŶt la plaƋuette, Đoŵŵe souƌĐe d’ĠŶeƌgie 
ƌeŶouvelaďle peƌŵet de ŵoďiliseƌ tous les aspeĐts d’uŶe gestioŶ duƌaďle pouƌ le territoire : 

- Aspect écologique : limitation du rejet de CO2… 

- Aspect économie : le ďois est ŵoiŶs Đoûteuǆ Ƌue les ĠŶeƌgies fossiles… 

- Aspect social : dǇŶaŵiƋue de teƌƌitoiƌe aveĐ la ĐƌĠatioŶ d͛eŵplois loĐauǆ… 

 

3. Structuration de la filière bois-énergie 

La filière bois-énergie doit répondre à des enjeux et des objectifs environnementaux internationaux. 

C͛est entre autre pour cela que les territoires bénéficient de fonds structurels européens (FEDER) 

pour soutenir leur développement territorial. EŶ adĠƋuatioŶ aveĐ Đes oďjeĐtifs, l͛Adeŵe et la ƌĠgioŶ 
Basse-Normandie ont mis en place des programmes de développement énergétique propre au 

territoire bas-normand. 

Du côté du Pays Perche, partie eurélienne du Perche, la promotion de la filière locale bois-énergie  du 

bocage est assuƌĠe paƌ l͛assoĐiatioŶ PeƌĐheďois. De plus, la région Centƌe et l͛iŶteƌpƌofessioŶ 
Arbocentre ont instauré une « Charte Energie Bois Région Centre » qui a pour objectif de faire la 

promotion des combustibles bois énergie de qualité facilitant la mise en place de nouvelles 

chaufferies bois à alimentation automatique. 

a) Les objectifs de développement de la filière bois-énergie bas-normande 

Depuis 1995, la région Basse-NoƌŵaŶdie et l͛ADEME se soŶt eŶgagĠes daŶs le dĠveloppeŵeŶt de la 
filière bois-énergie, au travers de deux programmes successifs, le plan « Bois-énergie et 

développement local » (1995-ϮϬϬϲͿ et le DĠfi͛Ne‘gie ;ϮϬϬϳ-ϮϬϭϯͿ, doŶt l͛aŶiŵatioŶ est assuƌĠe paƌ 
Biomasse Normandie. Ces actions ont été soutenues par les fonds structurels européen FEDER depuis 

2002 et de façon ponctuelle par les Conseils généraux des trois départements. 

Pour la période 2007-2013, la région Basse-NoƌŵaŶdie s͛est fiǆĠe pour objectif de réduire la 

production de gaz à effet de serre de 500 000 tonnes de CO2 pouƌ le seĐteuƌ de l͛ĠŶeƌgie ;Đe Ƌui 
représente 2,7 % des émissions régionales) [2] ; pouƌ Đela, l͛uŶ des axes opérationnels proposé dans 

le « DĠfi͛Ne‘gie de Basse-Normandie » ĐoŶĐeƌŶe l͛augŵeŶtatioŶ de la pƌoduĐtioŶ de Đhaleuƌ à paƌtie 
du bois-énergie, au travers : 

- de la poursuite du programme de mise en place de chaufferies bois de forte puissance en 

milieux urbains ; 

- du développement de chaufferies et de réseaux de chaleur au bois en milieu rural. 

Depuis ϮϬϬϵ, la ŵise eŶ plaĐe du FoŶds Chaleuƌ, gĠƌĠ paƌ l͛Adeŵe, daŶs le Đadƌe du GƌeŶelle de 
l͛EŶviƌoŶŶeŵeŶt, a peƌŵis de ŵoďiliseƌ des moyens financiers supplémentaires avec pour objectif de 

ƌeŶfoƌĐeƌ et d͛aĐĐĠlĠƌeƌ le dĠveloppeŵeŶt de pƌojets de Đhauffeƌies ďois de ŵoǇeŶŶe et foƌte 
puissaŶĐe, daŶs les seĐteuƌs de l͛haďitat ĐolleĐtif et du teƌtiaiƌe. 

Enfin, il faut noter que la région Basse-NoƌŵaŶdie s͛est eŶgagĠe, depuis juiŶ ϮϬϭϭ, daŶs l͛ĠlaďoƌatioŶ 
de son schéma régional climat air énergie (SRCAE) ; celui-ci a été adopté en juin 2012 et constitue un 

doĐuŵeŶt d͛oƌieŶtatioŶ Ƌui dĠfiŶit des oďjeĐtifs, auǆ hoƌizoŶs ϮϬϮϬ et ϮϬϱϬ, eŶ ŵatiğƌe de réduction 

de gaz à effet de serre, de lutte contre la pollution atmosphérique, de développement des énergies 

ƌeŶouvelaďles et d͛adaptatioŶ auǆ ĐhaŶgeŵeŶts ĐliŵatiƋues. 
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b) Organisation de la filière bois-énergie du Perche 

AveĐ l͛augŵeŶtatioŶ iŵpoƌtaŶte du nombre de chaufferies collectives au bois en Basse-Normandie 

et en Eure-et-Loir et les intérêts économiques suscités par la forte croissance du développement de 

cette filière depuis quelques années, la structuration de la filière bois-énergie du Grand Perche 

s͛oƌgaŶise aujouƌd͛hui autouƌ d͛uŶ eŶseŵďle Ġlaƌgi d͛opĠƌateuƌs, ĐoŶstituĠ, d͛uŶe paƌt et 
principalement, par les sociétés Biocombustibles SA et Bois Energie Nord-Ouest ;BENOͿ, et d͛autƌe 
part, par une structure agricole organisée en milieu rural, autour de la valorisation de bois bocagers, 

à savoir la SCIC Bois Bocage Energie (SCIC B²E) (cf. Annexe 5). 

En ce qui concerne le Perche, la filière reste peu développée par rapport au reste des deux régions. 

EŶ effet, oŶ Ŷe Đoŵpte Ƌu͛uŶe tƌeŶtaiŶe de Đhauffeƌies (cf. Figure 4), tous usages confondus, sur le 

territoire ce qui représente environ 5 % des effectifs régionales. 

 

Figure 4 La filière bois-énergie dans le Perche 
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Les structures qui approvisionnent principalement les chaufferies du Perche ornais sont la SCIC B²E 

et BENO. 

La ŵise eŶ plaĐe de la soĐiĠtĠ BENO, doŶt l͛aĐtivitĠ est dĠfiŶie Đoŵŵe ĠtaŶt « commerce de gros de 

bois et de matériaux de construction », ƌelğve d͛uŶe voloŶtĠ de la paƌt de Dalkia, d͛assuƌeƌ eŶ 
iŶteƌŶe l͛appƌovisioŶŶeŵeŶt d͛uŶ ĐeƌtaiŶ Ŷoŵďƌe de Đhauffeƌies doŶt il a l͛eǆploitatioŶ. BENO assuƌe 
92 % de l͛appƌovisioŶŶeŵeŶt des chaufferies collectives du Grand Perche. C͛est pouƌ Đela Ƌue ϱϱ% 
des pƌoduits fouƌŶit paƌ BENO soŶt des plaƋuettes d͛oƌigiŶe foƌestiğƌe et Ϯ% seuleŵeŶt d͛oƌigiŶe 
bocagère. 

La SCIC Bois Bocage Energie (B²E) est une société qui existe sur le territoire depuis 2006. Elle achète 

le bois aux producteurs et approvisionne 8% des chaufferies collectives du Grand Perche dont celle 

de la maison du Parc naturel régional du Perche. Elle travaille en partenariat avec la CUMA 61 qui 

ŵet à dispositioŶ le ŵatĠƌiel agƌiĐole ŶĠĐessaiƌe à l͛eǆploitatioŶ du ďois de ďoĐage. La quasi-totalité 

des pƌoduits fouƌŶis paƌ la SCIC B²E soŶt d͛oƌigiŶe ďoĐagğƌe. 

Pour la partie eurélienne du Perche, Bois 2R (B2R) est le fournisseur principal. B2R est une holding 

spécialisée dans la production de combustibles bois. Elle assure la ĐolleĐte des dĠĐhets d͛oƌigiŶe 

diverses, la production/conditionnement/stockage de différents produits et leur commercialisation. 

Tout comme BENO, il approvisionne des chaufferies de forte puissance et sont orientés sur des 

pƌoduits d͛oƌigiŶe foƌestiğƌe. 
 

Conclusion : Actuellement, les plaquettes bocagères sont essentiellement destinées aux chaufferies de 

faibles puissances iŶstallĠes Đhez des paƌtiĐulieƌs ou des agƌiĐulteuƌs. Caƌ, pouƌ l’iŶstaŶt, les ŵoǇeŶs 
logistiques et la ressource en bois de bocage mobilisée ne sont pas suffisants pour alimenter des 

chaufferies plus puissantes. 

 

4. Bilan de la filière bois-ĠŶeƌgie suƌ l’aŶŶĠe ϮϬϭϮ 

Le pƌogƌaŵŵe DĠfi͛Ne‘gie (Basse-Normandie) se terminant fin 2013, la région a réuni, le 6 mai 2013, 

les principaux acteurs de la filière pour faire un bilan du développement de la filière par rapport aux  

objectifs initiaux et dĠďattƌe suƌ les fƌeiŶs et levieƌs d͛aĐtioŶs pouƌ le dĠveloppeŵeŶt de la filiğƌe. 

Nous pƌĠseŶteƌoŶs Đet Ġtat des lieuǆ Đaƌ il peƌŵet de ĐoŵpƌeŶdƌe daŶs Ƌuel ĐoŶteǆte s͛iŶsĐƌit la 
filière du Grand Perche. 

a) Etat de l’avaŶĐeŵeŶt du pƌogƌaŵŵe 

Le tableau ci-dessous fait état de la situation de la consommation de bois-énergie en Basse-

NoƌŵaŶdie fiŶ ϮϬϭϭ et fiŶ ϮϬϭϮ et iŶdiƋue l͛Ġtat d͛avaŶĐeŵeŶt du pƌogƌaŵŵe suƌ la pĠƌiode ϮϬϬϳ-

ϮϬϭϯ paƌ ƌappoƌt auǆ oďjeĐtifs adoptĠs daŶs le DĠfi͛Ne‘gie. 
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Tableau 1 Avancement du programme bois-énergie ente 2007 et 2013 (en tep / an) 

 
Etat fin 

2006 
Etat fin 2011 

Etat fin 

2012 

Progression 

sur 2012 

% avancement par rapport aux 

objectifs 2007-2013 

Chaufferies 

collectives 
5 480 15 900 21 100 +32% 120% 

Chaufferies 

industrielles 
1 600 13 100 14 600 +11% 87% 

Chaufferies 

individuelles 
610 1 570 1 570 +0% 42% 

Source : Biomasse Normandie, 2013 

OŶ ĐoŶstate fiŶ ϮϬϭϮ Ƌue l͛oďjeĐtif du DĠfi͛Neƌgie est atteiŶt et ŵġŵe sigŶiĐativeŵeŶt dépassé en ce 

Ƌui ĐoŶĐeƌŶe la pƌogƌessioŶ des ĐoŶsoŵŵatioŶs d͛ĠŶeƌgie ďois daŶs les Đhauffeƌies ĐolleĐtives. Pouƌ 
les chaufferies industrielles, les évolutions se font par pallier en fonction de la réalisation 

d͛opĠƌatioŶs de taille iŵpoƌtaŶte Ƌui se ƌĠalisent progressivement et les objectifs devraient être attei 

t d͛iĐi ϮϬϭϰ. 

Cependant, même si les objectifs sont atteints pour les chaufferies collectives et industrielles, on 

observe une progression globale moins importante en 2012 que les années précédentes en ce qui 

concerne la consommation de bois-énergie, notamment pour les chaufferies individuelles pour 

lesquelles la progression est nulle.  

b) Les limites au développement de la filière bois-énergie 

Suite à un bilan effectué lors de cette réunion, certains freins au développement de la filière bois-

énergie ont été identifiés : 

 Manque de rentabilité du bois-énergie pour les producteurs (cf. Annexe 6) 

Malgré un coût d͛aĐhat relativement faible pour les consommateurs, le coût de revient du bois de 

bocage est tout juste suffisant pour valoriser le bois et rémunérer les agriculteurs et les petits 

fouƌŶisseuƌs tels Ƌue la SCIC Bois BoĐage EŶeƌgie. Caƌ uŶe fois Ƌue l͛oŶ dĠduit les Đoûts logistiƋues de 
l͛eǆploitatioŶ du ďoĐage, le ƌeveŶu est tƌğs faiďle. Ce Ƌui eŶtƌaîne un abandon de la gestion du 

bocage pour le bois-ĠŶeƌgie paƌ les agƌiĐulteuƌs. Il Ŷ͛Ǉ a pas eŶĐoƌe de solutioŶs logistiƋues pour 

ƌĠduiƌe le Đoût des ĐhaŶtieƌs d͛eǆploitatioŶ du ďoĐage qui existent pour pallier à ce problème. 

 Concurrence des fournisseur-exploitants extérieurs au territoire 

Les gros fournisseur-exploitants tels que B2R ou BENO proposent des prix concurrentiels de vente du 

ďois, eŶviƌoŶ ϲϬ euƌos la toŶŶe veƌte. Oƌ pouƌ viaďiliseƌ l͛eǆploitatioŶ de soŶ ďoĐage, uŶ agƌiĐulteuƌ 
doit le vendre au minimum 70 euros la tonne. 

Le dĠďaƌdage est l͛Ġtape Ƌui iŶflueƌa le plus suƌ le Đoût de ƌeŶtaďilitĠ de l͛eǆploitatioŶ, aiŶsi Ƌue les 
conditions de déchiquetage du bois de bocage. 

Actuellement, la plaquette forestière est plus rentable et donc plus présente sur le marché pour ces 

ƌaisoŶs. Caƌ uŶ ďƌoǇage foƌestieƌ s͛effeĐtue suƌ des ƋuaŶtitĠs iŵpoƌtaŶtes de ďois ;ϱϬϬ toŶŶes 
ŵiŶiŵuŵͿ et Đoûte eŶviƌoŶ ĐiŶƋ euƌos ŵoiŶs Đhğƌe Ƌu͛uŶ ďƌoǇage ďoĐageƌ. 

De même, le débardage se fait avec de plus grande quantité de bois ainsi le coût par tonne est  

ŵoitiĠ ŵoiŶs Đheƌ soit ϭϬ€ ŵoiŶs Đheƌ. Ce Ƌui eǆpliƋue la diffĠƌeŶĐe de pƌiǆ suƌ le ŵaƌĐhĠ. 
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Ainsi, les lois des gros marchés publics empêchent le développement local de la filière en entraînant 

une dérive énergétique : dans ce genre de cas, on perd le lien entre le producteur et le 

consommateur donc on perd également la traçabilité et la qualité du bois. 

 Connaître la ressource bocagère mobilisable 

Une question importante subsiste : la filière sera-t-elle capable de mobiliser le bois de bocage aux 

prix actuels ? 

L’utilisatioŶ et l’eǆploitatioŶ du ďois-énergie ne sont pas assez optimisées. En effet, du bois de 

bocage est encore mobilisable mais son accessibilité pourrait faire augmenter les coûts logistiques et 

donc le pƌiǆ de veŶte. De plus, uŶe ƌĠfleǆioŶ est à ŵeŶeƌ eŶ paƌallğle suƌ l͛effiĐaĐitĠ des ďâtiŵeŶts 
dotĠs d͛uŶe Đhauffeƌie ďois : une meilleure isolation de ces bâtiments diminuerait leur 

consommation en bois. 

Conclusion : Les objectifs du programme DĠfi’Neƌgie soŶt paƌtielleŵeŶt atteiŶts et plusieuƌs pistes 
sont à creuser pour relancer la filière : 

- Promouvoir la gestion durable du bocage auprès des agriculteurs 

- Tƌouveƌ des solutioŶs logistiƋues d’eǆploitatioŶ du ďoĐage pouƌ diŵiŶueƌ leuƌ Đoût 

- Instaurer une charte de qualité du bois de bocage sur la provenance locale du bois. 

- Estiŵeƌ les Đoûts d’eǆploitatioŶ du ďoĐage eŶ foŶĐtioŶ de soŶ aĐĐessiďilitĠ pouƌ uŶe futuƌe 
mobilisation 

- IŶstauƌeƌ uŶ plaŶ ĠŶeƌgĠtiƋue pouƌ l’isolatioŶ des ďâtiŵeŶts ĐhauffĠs au ďois. 

 

5. Conclusion 
 

 La gestion du bocage doit répondre à un équilibre entre ses différentes fonctions. 
 

 La plaquette de bois déchiqueté est une énergie des plus avantageuses de par son 
ƌespeĐt à l͛eŶviƌoŶŶeŵeŶt, soŶ faiďle Đoût et la ĐƌĠatioŶ d͛eŵplois Ƌu͛elle gĠŶğƌe. 

 

 La plaquette est actuellement destinée aux chaufferies de faible puissance car il 
Ŷ͛Ǉ a pas assez de ƌessouƌĐes ďoĐagğƌes ŵoďilisĠes pouƌ ƌĠpoŶdƌe auǆ ďesoiŶs 
d͛uŶe Đhauffeƌie de gƌaŶde puissaŶĐe. 

 
 Les oďjeĐtifs du pƌogƌaŵŵe DĠfi͛Neƌgie sont partiellement atteints pour des 

raisons de rentabilité du bois-énergie, de concurrence entre les producteurs locaux 
et les gros fournisseurs, et de mobilisation non optimisée. 

  Plusieurs pistes sont à creuser pour relancer la filière, parmi elles, celle d͛estiŵeƌ 
le ďois ƌestaŶt à ŵoďiliseƌ et soŶ Đoût d͛eǆploitatioŶ eŶ foŶĐtioŶ de soŶ 
accessibilité. 
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III. MISE EN PLACE D’UNE METHODE D’ESTIMATION DE LA BIOMASSE 

BOCAGERE DU GRAND PERCHE 
Une étude4 d͛estiŵatioŶ du voluŵe total de la ďioŵasse ďoĐagğƌe a ĠtĠ ŵeŶĠe suƌ l͛eŶseŵďle de la 

Basse-NoƌŵaŶdie paƌ l͛iŶstitut foƌestieƌ ŶatioŶal ;IFNͿ. Nous partirons de cette étude pour notre 

estiŵatioŶ, eŶ ƌĠalisaŶt uŶ iŶveŶtaiƌe du ďoĐage, et Ŷous l͛adapteƌoŶs au teƌƌitoiƌe du GƌaŶd PeƌĐhe. 

1. Intérêt de la mise en place d'une étude de la biomasse bocagère 

La filière bois-énergie est confrontée à de nombreux obstacles qui limitent son développement. 

Parmi ces freins, nous pouvons souligner les problèmes de la dispersion des ressources bocagères et 

des conditions d'exploitation compliquées rendant la mobilisation du bois coûteuses. 

L͛iŶtĠƌġt de Đette Ġtude est d͛oďteŶiƌ uŶe estiŵatioŶ pƌĠĐise de la ƌessouƌĐe et de pouvoiƌ avaŶĐeƌ 
des aƌguŵeŶts paƌ la suite suƌ l͛assuƌaŶĐe d͛appƌovisioŶŶeŵeŶt du teƌƌitoiƌe. 

Pour estimer cette biomasse bocagère, nous l'avons scindée en trois types qui sont liés et qui 

dépendent de facteurs de plus en plus limitant concernant la disponibilité du bois (cf. Tableau 2). 

Tableau 2 Les différents types de biomasses bocagères, leurs définitions et les facteurs limitant leur disponibilité 

Types Bioŵasse ďoĐagğƌe thĠoƌiƋue Bioŵasse ďoĐagğƌe eǆploitaďle 
Bioŵasse ďoĐagğƌe 

ŵoďilisaďle 

Facteurs ÉŶeƌgĠtiƋue ÉĐoŶoŵiƋue HuŵaiŶ 

DĠfinitions 

Voluŵe de ďois suƌ pied 
utilisaďle pouƌ le ďois de 
Đhauffage ĐhaƋue aŶŶĠe. 

Voluŵe de ďois suƌ pied 
utilisaďle et situĠ suƌ uŶ teƌƌaiŶ 

Ƌui peƌŵet uŶe eǆploitatioŶ 
ƌĠalisaďle eŶ teƌŵes de Đoût 

logistiƋue. 

Voluŵe de ďois suƌ pied 
eǆploitaďle Ƌui pouƌƌait 

poteŶtielleŵeŶt ġtƌe gĠƌĠ pouƌ 
le ďois-ĠŶeƌgie paƌ uŶ 

agƌiĐulteuƌ. 
SouƌĐe: PaƌĐ Ŷatuƌel ƌĠgioŶal du PeƌĐhe / MD, ϮϬϭϯ. 
 
L'objectif principal de l'étude serait de pouvoir cibler les zones du Perche où le bois de bocage est 

exploitable pour définir, avec les acteurs locaux de la filière bois-énergie (SCIC, CUMA, collectivités et 

agriculteurs...), des solutions concrètes de développement en lien avec le territoire du Grand Perche. 

Pour cela, nous réaliserons un inventaire du bois de bocage sur l'ensemble du Grand Perche en vue 

d'estiŵeƌ soŶ voluŵe et d͛eŶ dĠduiƌe  uŶe ĠƋuivaleŶĐe ĠŶeƌgĠtiƋue. Nous oďtieŶdƌoŶs aiŶsi uŶe 
carte sur laquelle figureront des zones de productivité bocagère. 

Ensuite, nous définirons des zones d'exploitabilité plus ou moins favorables qui dépendent de trois 

condition: 

 les terrains favorables à l'exploitation du bocage et qui seront définis en fonction des coûts 

logistiques liés à la topographie, la présence de zones humides et de l'accessibilité des 

parcelles. 

 la localisation des structures de la filière (plateformes d'approvisionnement et de stockage, 

chaufferies installées...) et de leur rayon d'action. 

 la présence de bocage moyennement à fortement productif. 

                                                           
4
 Etude « Haies, biomasse, Basse-Normandie » (HBBN), IFN, 2010. 
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Suite à la confrontation de ces différentes conditions, nous obtiendrons une seconde carte sur la 

laquelle figureront des zones d'exploitabilité du bocage. 

Enfin, une fois que ces zones d'exploitabilité seront définies, l'idéal serait de contacter les 

agriculteurs, non producteurs actuellement, des zones d'exploitabilité favorables pour mesurer leur 

motivation à s'inscrire dans la filière de production de bois-énergie. Et ainsi, d'engager une démarche 

plus concrète, auprès d'eux et de leur collectivité, de promotion sur la gestion de haies pour le bois-

énergie. 

Conclusion : L’iŶtĠƌġt de Đette Ġtude seƌait doŶĐ de dĠfiŶiƌ les zoŶes ďoĐagğƌes ŵoďilisaďles ou ŶoŶ, 
aiŶsi Ƌue le Đoût d’eǆploitatioŶ et le voluŵe ĠŶeƌgĠtiƋue Ƌue Đela ƌepƌĠseŶteƌait, pouƌ Điďleƌ des 
actions à mener en concertation avec les différents acteurs de la filière. 

2. Références utilisées pour la mise en place de la méthode 

L͛Ġtude de des ďioŵasses eǆploitaďle et ŵoďilisaďle Ŷ͛a eŶĐoƌe jaŵais ĠtĠ ƌĠalisĠe suƌ uŶ teƌƌitoiƌe 
aussi iŵpoƌtaŶt, jusƋu͛à pƌĠseŶt les aĐteuƌs ƌĠalisaieŶt uŶ diagŶostiĐ à l͛ĠĐhelle de l͛eǆploitatioŶ 
agricole. Cependant, pour concevoir le protocole d'étude, différents éléments ont pu être utilisés 

comme références de bases pour l'analyse des résultats. 

a) L’Ġtude « Haie, biomasse, Basse-Normandie » (HBBN) 

Il s'agit d'une étude réalisée par l'inventaire forestier national (IFN) en 2010 et qui avait pour objectif 

d'estimer la biomasse bocagère théorique sur l'ensemble de la région Basse-Normandie. Le principe 

de l͛Ġtude Ġtait d͛iŶveŶtoƌieƌ les diffĠƌeŶtes tǇpologies de haie suƌ le teƌritoire et de mesurer 

directement le volume de bois ces typologies.  

Les éléments de cette étude qui seront repris pour compléter la méthode sont: 

 la typologie régionale des haies basse-normandes réalisée en 2009 qui sera ajoutée à celle 

proposées par la SCIC B²E et la chambre d'agriculture de l'Orne. Nous définirons ainsi une 

typologie la plus représentative possible du territoire du Perche (cf. Annexe 7). 

 le tableau présentant les résultats d'estimation des accroissements moyens annuels des 

haies par typologie (cf. Annexe 8). 

b) La base de données Bocage (BDB) des Parcs de Basse-Normandie 

Les différents fonds de carte et couches SIG mis à disposition par le Parc naturel régional du Perche 

ont pu servir d'appui pour préparer l'étude (MNT5 du Grand Perche, occupation du sol, etc...). 

Notamment, la Base de Données Bocage (BDB) qui est une couche vectorielle où ont été 

cartographiées, à partir des photos aériennes de 2010, toutes les haies du Grand Perche. 

La BDB est un travail qui a été commandité par l'ensemble des parcs naturels régionaux bas-

normands dans le but d'obtenir un référentiel sur l'évolution du bocage. Pour la suite de l'étude, 

nous reprendrons le linéaire de bocage tracé sur cette base de données et donc la caractérisation des 

tronçons de haies comme référence. 

                                                           
5Modğle NuŵĠƌiƋue de TeƌƌaiŶ ;topogƌaphie IGNͿ. 
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Nous définirons donc un tronçon de haie comme étant une formation linéaire arborée comportant 

des arbres ou des arbustes, ne comportant pas de coupure supérieure à dix mètres, taillée ou non 

entretenue et d'une longueur minimum de dix mètres [3]. 

Cette couche permet également de connaître, entre autres, la typologie de chaque haie (Cf. annexe 

9). Mais il s'agit d'une typologie qui n'est pas assez précise pour l'étude de la biomasse bocagère, elle 

ne sera donc pas reprise pour l'identification des haies lors de la phase terrain. 

c) Référentiel sur la productivité des haies en fonction de leur typologie et des espèces 

Loƌs de l͛Ġtude HBBN, seule la tǇpologie a ĠtĠ pris en compte pour estimer le volume de bois de 

bocage des haies. Cependant, les essences qui composent les haies sont également un facteur 

important de la variation du volume produit. En effet, chaque essence a une morphologie et une 

vitesse de croissance différente et donc une productivité annuelle de bois différente. 

Il s͛est avĠƌĠ diffiĐile d͛oďteŶiƌ uŶ ƌĠfĠƌeŶtiel de Đe tǇpe suƌ le PeƌĐhe, Đaƌ les doŶŶĠes ĐhaŶtieƌs Ŷ͛oŶt 
pas encore été répertoriées dans cette optique. 

CepeŶdaŶt, la Đhaŵďƌe d͛agƌiĐultuƌe de BƌetagŶe eŶ a ƌĠalisĠ uŶ aveĐ leuƌs doŶŶĠes iŶdiĐatives 
issues de leur suivi  chantier et de leurs études de haies (cf. Annexe 10). On peut sous-entendre que 

les conditions climatiques et les essences bocagères sont quasiment équivalentes entre la Basse-

Normandie et la Bretagne. On pourrait donc employer leurs résultats pour une plus grande précision 

d͛estiŵatioŶ du voluŵe de ďois et également apprécier, les variations de volumes en fonction des 

essences. 

d) Validation de la méthode par des professionnels de la filière 

Pour construire la méthode, différents acteurs ont été contacté pour discuter de la pertinence de 

certains aspects de la méthode ou pour les améliorer. Mais également, pour valider certains choix 

dans la construction du protocole. Cette étape était primordiale et nous a permis de présenter notre 

travail et d'avoir une réflexion commune avec un même objectif de développement territorial. 

Ci-dessus, figure la liste des personnes contactées et qui ont contribué à l'amélioration de la 

méthode (cf. Tableau 3). 
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Tableau 3 Acteurs qui ont contribué à l'amélioration de la méthode d'inventaire du bocage du Grand Perche 

StƌuĐtuƌe RĠfĠƌeŶt FoŶĐtioŶ CoŵpĠteŶĐe;sͿ appoƌtĠe;sͿ ÉlĠŵeŶt;sͿ validĠ;sͿ 

CRPF 
NoƌŵaŶdie 

ÉƌiĐ 
HINCELIN 

IŶgĠŶieuƌ 
foƌestieƌ 

EǆpliĐatioŶs plus pƌĠĐise de la 
ŵĠthode de l'Ġtude HBBN et 

ƌĠfleǆioŶ suƌ l'iŶtĠƌġt de 
ĐoŶŶaîtƌe la paƌt de ďois 

ŵoďilisaďle. 

‘epƌise des voluŵes estiŵĠs paƌ 
l'Ġtude HBBN ;Đaƌ il Ŷ'Ǉ avait pas 
assez de teŵps pouƌ ƌepƌeŶdƌe la 

ŵĠthodologie de l'Ġtude HBBN et de 
l'appliƋueƌ au GƌaŶd PeƌĐheͿ 

FD CUMA 6ϭ6
 

FƌaŶçois-
Xavieƌ 
BABIN 

AŶiŵateuƌ 
ŵaĐhiŶisŵe-

eŶviƌoŶŶeŵeŶt 

EǆpliĐatioŶ suƌ l'iŵpoƌtaŶĐe 
des ĐoŶditioŶs teƌƌaiŶs pouƌ 
l'eǆploitatioŶ et suƌ les Đoûts 

logistiƋues. 

DĠfiŶitioŶ de ĐoŶditioŶs teƌƌaiŶs 
plus ou ŵoiŶs favoƌaďles à 

l'eǆploitatioŶ. 

CA 6ϭ7
 

ClĠŵeŶĐe 
ADAM 

CoŶseillğƌe 
BoiseŵeŶt - 

Agƌofoƌesteƌie 

DisĐussioŶ suƌ la stƌuĐtuƌatioŶ 
de la filiğƌe ďois-ĠŶeƌgie et suƌ 
la ŵĠthode d'iŶveŶtaiƌe de la 

CA Ϯϴ 8. 

ValidatioŶ de l'iŵpƌĠĐisioŶ de la 
ŵĠthode de la CA Ϯϴ. ValidatioŶ 
de l'utilisatioŶ de la deŶsitĠ de 
ďoĐage pouƌ l'ĠĐhaŶtilloŶŶage. 

SCIC B²E 
LauƌeŶt 
NEVOUX 

‘espoŶsaďle 
teĐhŶiƋue 

DisĐussioŶ pouƌ aŵĠlioƌeƌ la 
ŵĠthode pƌoposĠe. ‘ĠfleǆioŶ 

suƌ des pistes d'aĐtioŶ de 
dĠveloppeŵeŶt de la filiğƌe. 

ValidatioŶ de la ŵĠthode 
gloďale. AŵĠlioƌatioŶ des 

Đƌitğƌes ĐoŶĐeƌŶaŶt 
l'eǆploitaďilitĠ des haies. 

AgƌoĐaŵpus 
Ouest 

BesŶik 
PUMO 

Pƌofesseuƌ de 
statistiƋues 

DisĐussioŶ suƌ la ŵĠthode 
d'ĠĐhaŶtilloŶŶage des zoŶes 
d'iŶveŶtaiƌe et la validitĠ des 

ƌĠsultats oďteŶus. 

ValidatioŶ du pƌotoĐole 
d͛estiŵatioŶ. 

Source : Parc naturel régional du Perche / MD, 2013 

D'autres personnes ont également été contactées pour discuter des problèmes de fond concernant 

le fonctionnement de la filière (cf. Annexe 11). 

Conclusion : Il s’agit doŶĐ d’uŶ pƌotoĐole doŶt la ďase de ƌĠfleǆioŶ a ĠtĠ ŵeŶĠe eŶ ĐoŶĐeƌtatioŶ aveĐ 
différents acteurs en fonction de leurs compétences spécifiques, notamment avec la SCIC Bois Bocage 

EŶeƌgie Ƌui possğde uŶe ĐoŶŶaissaŶĐe des ĐoŶditioŶs d’eǆploitatioŶ ŶĠĐessaiƌe à la dĠfiŶitioŶ des 
vaƌiaďles de l’Ġtude. 

3. Inventaire du bocage percheron 

Après concertation avec les différents référents et après une  réflexion menée sur les éléments de 

ŵĠthode utilisĠs daŶs les Ġtudes pƌĠĐĠdeŵŵeŶt ĐitĠes, l͛iŶveŶtaiƌe ďoĐageƌ Ŷous a seŵďlĠ ġtƌe la 
manière la plus efficace à mettre en place pour réaliser cette estimation de la biomasse bocagère. 

a) Objectifs et principe 

Effectuer un inventaire de chaque haie du Grand Perche était irréalisable en six mois. Ainsi, il fallait 

user d'une méthode d'échantillonnage du territoire afin de sélectionner soigneusement des zones 

pour inventorier le bocage de manière précise et la plus représentative possible. Ensuite, les résultats 

ont été extrapolés à l'ensemble du bocage percheron (cf. figure 5). 

                                                           
6FĠdĠƌatioŶ des ĐoopĠƌatives d'utilisatioŶ de ŵatĠƌiel agƌiĐole de l'OƌŶe. 
7Chaŵďƌe d'agƌiĐultuƌe de l'OƌŶe 
8Chaŵďƌe d'agƌiĐultuƌe d'Euƌe-et-Loiƌ. 
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Figure 5 Schéma du principe de la méthode d'estimation de la biomasse bocagère 

Le Đhoiǆ de l͛ĠĐhaŶtilloŶŶage donc une étape primordiale pour être en mesure d'interpréter les 

résultats de l'étude. 

b) Choix de la zone d'étude 

Rappelons que cette étude aidera à la conception du volet « bois-énergie » de la Charte Forestière de 

Territoire (CFT) du Parc Naturel Régional du Perche concernant le bocage. Or le périmètre du 

territoire d'application de la CFT concerne le Grand Perche ainsi que le canton de Châteuneuf-en-

Thymerais, soit 193 communes. 

Etant donné que la période d'étude de six mois est assez courte pour un territoire aussi important, il 

a fallu restreindre la zone d'étude au Grand Perche (cf. figure 6), qui correspond déjà à 126 

communes. Cela nous permet de conserver un domaine d'étude assez large. 

D a͛utaŶt plus Ƌue le PaƌĐ Ŷatuƌel ƌĠgioŶal du PeƌĐhe possğde assez de doŶŶĠes suƌ  à l Ġ͛Đhelle du 
GƌaŶd PeƌĐhe pouƌ pouvoiƌ effeĐtueƌ l a͛ŶalǇse : oĐĐupatioŶ des sols, ƌĠseau hǇdƌogƌaphie, 
topogƌaphie, ƌĠseau ďoĐageƌ, etĐ… 

Mġŵe si la zoŶe d Ġ͛tude Ŷe pƌeŶd pas eŶ Đoŵpte, le ĐaŶtoŶ de ChâteauŶeuf-eŶ-ThǇŵeƌais, les 
ƌĠsultats pouƌƌoŶt ġtƌe eǆtƌapolĠs à Đette paƌtie du teƌƌitoiƌe. 
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Figure 6 Zone d'étude de la biomasse bocagère du Perche 

c) Choiǆ d’ĠĐhaŶtilloŶŶage 

Pour estimer le volume de bois bocager présent sur le territoire nous nous appuierons sur 

l͛ĠƋuivaleŶĐe, issue de l͛Ġtude « Haie, biomasse, Basse-Normandie » de l͛IFN, eŶtƌe la tǇpologie des 
haies et le volume de bois produits.  

Pour siŵplifieƌ l͛eǆtƌapolatioŶ, il faut prédéfinir des zones homogènes de bocage pour réduire le biais 

de l͛estiŵatioŶ. Pouƌ Đela, nous avons découpé ce dernier selon un carroyage de cinq kilomètres 

carrés. Les unités ainsi obtenues, nous servirons à calculer les données de répartition du linéaire 

bocager. 

On distingue trois grandes zones de densité homogène (cf. Figure 7). Ainsi, nous découperons notre 

teƌƌitoiƌe eŶ tƌois zoŶes de deŶsitĠ pouƌ ƌĠpaƌtiƌ Ŷos poiŶts et ƌĠduiƌe le ďiais de l͛estiŵatioŶ. 

Nous choisissons de réaliser un tirage aléatoire pondéré des zoŶes d͛iŶveŶtaiƌe ;ĠĐhaŶtilloŶsͿ. Ce 
type de tirage permet de prendre en compte le poids des unités de sondage, ici la densité de bocage,  

dans le processus de sélection. Ainsi, nous effectuerons le tirage d͛uŶ Ŷoŵďƌe ĐalĐulĠ d͛échantillons 

(cf. Annexe 12) de manière pondérée seulement  en fonction de ces zones homogène de densité. 
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Figure 7 Répartition de la densité de bocage sur le Grand Perche 

Nous répartirons donc les 130 poiŶts d͛iŶveŶtaiƌe suƌ chaque zone de densité homogène de manière 

proportionnelle à la surface de cette zone (cf. Tableau 4). 

Tableau 4 Tirage du nombre d'échantillon par zone de densité 

 Dϭ DϮ Dϯ Total 
Noŵďƌe de ŵailles ϱϮ ϱϰ ϰϲ ϭϱϮ 

SuƌfaĐe ;kŵ²Ϳ ϴϬϭ.ϭ ϭϭϮϰ.Ϯ ϵϭϵ.ϲ Ϯϴϰϰ.ϵ 
%S ;SD / StotaleͿ Ϯϴ.Ϯ% ϯϵ.ϱ% ϯϮ.ϯ% ϭϬϬ% 

N͛ ϯϳ ϱϭ ϰϮ ϭϯϬ 
 

AiŶsi pouƌ ĐalĐuleƌ le Ŷoŵďƌe de poiŶts à ƌĠpaƌtiƌ paƌ zoŶe de deŶsitĠ ;N͛Ϳ, Ŷous avoŶs appliƋuĠ le 
pourcentage de surface de chaque zone (%S)  au nombre total de points à répartir (130). 

Après la création de points aléatoires suƌ le logiĐiel de sǇstğŵe d͛iŶfoƌŵatioŶ gĠogƌaphiƋue AƌĐGIS, 

on obtient la répartition suivante des échantillons : 

 

Zone 1 

Zone 1 Zone 2 

Zone 3 
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Figure 8 Répartition des zones échantillons de l'inventaire bocager (plus détaillé en annexe 13) 

d) DĠfiŶitioŶ des vaƌiaďles d’Ġtudes 

Dans notre cas, on souhaite estimer différentes variables qualitatives pour la population totale. Ci-

dessous un tableau explicatif des différentes variables qui seront mesurées sur le terrain (cf. Tableau 

5). 

Pour estimer la productivité, il faut connaître le volume sur pied pour l'ensemble du bocage 

percheron qui correspond à un capital de base. Ensuite, pour ne pas entamer le capital de base, il est 

conseillé de prélever uniquement l'accroissement annuel en bois9. 

L'accroissement annuel a été estimé dans l'étude HBBN en fonction des typologies de haies (cf. 

annexe 7). Pour améliorer la précision de ces estimations, nous modulerons l'estimation en 

différenciant la productivité des essences, ainsi que l'état général de la haie (âge, continuité et 

régénération. 

Pour estimer l'exploitabilité, il faut mesurer les caractéristiques du terrain sur lequel se situe la haie  

et qui ont une influence sur l'accessibilité de celle-ci et donc sur le coût logistique d'exploitation. 

En effet, pour caractériser l'accessibilité, il fallait connaître la présence d'un accès, la topographie et 

la distance entre la haie et une route. La distance est la variable qui aura le plus d'influence sur le 

coût d'exploitation.  

                                                           
9EŶ thĠoƌie. Caƌ eŶ ƌĠalitĠ, pouƌ uŶe ŵeilleuƌe pƌoduĐtivitĠ, il faut ƌĠĐolteƌ le ďois tous les ϭϬ-ϭϱ aŶs. 
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Tableau 5 Description des variables mesurées lors de l'inventaire 

OďjeĐtifs Vaƌiaďles DesĐƌiptioŶ 

PƌoduĐtivitĠ de la 
haie 

;voluŵe de ďois 
utilisaďle pouƌ le 

ďois de ĐhauffageͿ 

TǇpologie de la haie 

IdeŶtifiĐatioŶ de la tǇpologie de la haie eŶ foŶĐtioŶ d'uŶe gƌille de 
ƌĠfĠƌeŶĐe ĐoŶstƌuite à paƌtiƌ des doŶŶĠes de la SCIC B²E et de 

l'Ġtude HBBN. 

PƌoduĐtivitĠ des 
esseŶĐes doŵiŶaŶtes 

Pouƌ les esseŶĐes doŵiŶaŶtes eŶ foŶĐtioŶ d'uŶe gƌille ĐoŶstƌuite à 
paƌtiƌ des doŶŶĠes de la Đhaŵďƌe d͛agƌiĐultuƌe de BƌetagŶe. 

Age de la haie 
IdeŶtifiĐatioŶ de l'âge gloďal de la haie seloŶ ϯ ĐatĠgoƌies: jeuŶe, 

iŶteƌŵĠdiaiƌe et vieillissaŶte. 

EǆploitaďilitĠ de 
la haie 

;voluŵe de ďois 
doŶt l'eǆploitatioŶ 

est ƌĠalisaďleͿ 

PƌĠseŶĐe d'uŶ aĐĐğs 
AĐĐğs à la paƌĐelle Ƌuel Ƌue soit le tǇpe d'aĐĐğs, la distaŶĐe ou la 

Ŷatuƌe du teƌƌaiŶ. 

PeŶte 
ClassifiĐatioŶ de la peŶte seloŶ ϯ ĐatĠgoƌies: Ϭ-ϭϱ%, ϭϱ-Ϯϱ% et plus 

de Ϯϱ%. 

DistaŶĐe haie-ƌoute 
ClassifiĐatioŶ seloŶ ϰ ĐatĠgoƌies: ŵoiŶs de ϭϬϬ ŵğtƌes, ϭϬϬ-ϮϬϬ 

ŵğtƌes, ϮϬϬ-ϰϬϬ ŵğtƌes et plus de ϰϬϬ ŵğtƌes. 

 

e) Des variables au relevé terrain 

Pouƌ liŵiteƌ au ŵaǆiŵuŵ les eƌƌeuƌs d͛appƌĠĐiatioŶ, il fallait dĠfiŶiƌ des iŶdiĐateuƌs pƌĠĐis pouƌ jugeƌ 
les ĐaƌaĐtĠƌistiƋues de ĐhaƋue haie suƌ le teƌƌaiŶ. D͛autaŶt plus, si plusieuƌs peƌsoŶŶes effectuent les 

relevés. 

Ainsi pour chacun des états des variables précédemment citées, une description précise a été rédigée 

(cf. Annexe 14). Ensuite, chaque haie des échantillons ont été localisées sur une fiche de repérage du 

terrain (cf. Annexe 16). Enfin ĐhaĐuŶe d͛elle a également été décrite sur une fiche terrain (cf. Annexe 

15) Ƌui ƌegƌoupait les diffĠƌeŶts Đƌitğƌes à Ġvalueƌ. Pouƌ plus d͛effiĐaĐitĠ, il fallait ďieŶ ƌĠflĠĐhir à sa 

conception. 

Conclusion : La ƌĠalisatioŶ d’uŶ iŶveŶtaiƌe du ďoĐage est donc la méthode retenue pour estimer la 

biomasse bocagère du Grand Perche. Les 130 échantillons sont répartis en fonction de zones de 

deŶsitĠ hoŵogğŶe et les ƌĠsultats oďteŶus pouƌ ĐhaĐuŶ d’euǆ seƌoŶt eǆtƌapolĠs et aŶalǇsĠs. 

4. Conclusion 
 

 
 Concertation réalisée avec différents acteurs du territoire pour établir le 

pƌotoĐole d͛Ġtude. 
 

 Choiǆ d͛uŶe ŵĠthode d͛iŶveŶtaiƌe du ďoĐage paƌ ĠĐhaŶtilloŶŶage poŶdĠƌĠ 
selon des zones de densité homogène. 

 

 OďjeĐtif d͛eǆtƌapolatioŶ des ƌĠsultats au GƌaŶd PeƌĐhe et de Điďler des actions à 
mener pour améliorer le développement de la filière. 
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IV. METHODE D’ANALYSE ET RESULTATS DE L’ESTIMATION DE LA 

BIOMASSE BOCAGERE SUR LE GRAND PERCHE 
L͛aŶalǇse des ƌĠsultats s͛est dĠƌoulĠe eŶ tƌois teŵps : tout d͛aďoƌd, les données recueillies sur le 

terrain ont été saisies informatiquement dans un tableur, ensuite elles ont été analysées 

statistiquement puis spatialement. 

1. Principe 

‘appeloŶs Ƌue l͛oďjeĐtif de l͛aŶalǇse est d͛oďteŶiƌ uŶ Đhiffƌage de la ƋuaŶtitĠ d͛ĠŶeƌgie 
correspondant au volume de bois de bocage présent sur le Perche (cf. figure 9). 

 

Figure 9 Schéma de principe de la méthode d'analyse (source: MD, 2013) 

Ainsi, après la saisie des données dans un tableur (cf. Annexe 17), une analyse statistique permettra 

de chiffrer ce volume. Ensuite, l͛aŶalǇse spatiale ƋuaŶt à elle peƌŵettƌa d͛avoiƌ uŶe idĠe de la 
répartition du volume et donc des secteurs à structurer. 

2. L’analyse statistique : Đhiffƌeƌ l’ĠŶeƌgie dispoŶiďle 

L͛aŶalǇse statistiƋue s͛est dĠƌoulĠe en quatre phases d͛estiŵatioŶ : d͛aďoƌd celle du linéaire réel de 

bocage sur le Grand Perche, ensuite celle du linéaire bocager exploitable, puis celle de la productivité 

du linéaire bocager inventorié et enfin celle de la biomasse exploitable sur le Grand Perche. 

a) Estimation du linéaire bocager réelle 

Elle s͛est effeĐtuĠe de la ŵaŶiğƌe suivaŶte : tout 

d͛aďoƌd, oŶ ĐalĐule le linéaire de bocage 

inventorié et on le compare au linéaire 

cartographié de la base de données bocage sur 

les échantillons. Cela nous permettra de définir 

uŶ tauǆ d͛erreur de cette base de données 

bocage qui représentera un pourcentage de 

haies non cartographiées présentes sur le terrain 

ou cartographiées mais absentes sur le terrain. Figure 10 Estimation du linéaire bocager réel 
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Ce tauǆ d͛eƌƌeuƌ est eŶsuite appliƋuĠ au liŶĠaiƌe total suƌ la ďase de doŶŶĠes ďoĐage pouƌ oďteŶiƌ le 
linéaire réelle de bocage sur le Grand Perche (cf. figure 10). Il en résulte que 12 500 kilomètres de 

bocage sont présent sur le Perche. 

b) EstiŵatioŶ de l’eǆploitaďilitĠ du ďoĐage 

L͛estimation du linéaire non exploitable débute avec une analyse graphique des résultats de deux 

variables : la distance haie-route et la présence d͛uŶ aĐĐğs. Cela nous a permis de déterminer trois 

ĐatĠgoƌies d͛eǆploitaďilitĠ : les haies exploitables immédiatement (haies accessibles situées à moins 

de ϮϬϬ ŵğtƌes d͛uŶe ƌouteͿ, les haies doŶt l͛eǆploitatioŶ est possiďle mais à long terme (sans accès et 

situĠes à ŵoiŶs de ϰϬϬ ŵğtƌes d͛uŶe ƌouteͿ et les haies inexploitables (sans accès et situées à plus de 

ϰϬϬ ŵğtƌes d͛uŶe ƌouteͿ. On obtient les résultats suivants : 30 % des haies sont exploitables 

immédiatement, 55 % sont exploitables à long terme et 15 % sont inexploitables. Ainsi 85 % des 

haies sont potentiellement exploitables, ce qui représente 10 600 kilomètres de bocage (cf. figure 

11). 

 

Figure 11 Accessibilité du bocage sur le Grand Perche 

c) Estimation de la productivité du bocage 

Pour estimer la pƌoduĐtivitĠ de l͛eŶseŵďle des haies du GƌaŶd PeƌĐhe, oŶ dĠteƌŵiŶe le pouƌĐeŶtage 
de linéaire inventorié par typologie. Ensuite, on applique ces taux aux volumes de bois 

correspondants, issus de l͛Ġtude HBBN (cf. annexe 9), pour obtenir un volume de bois moyen par 

kilomètre de bois inventorié [4].  

On obtient un volume de bois moyen de 10m3 par kilomètre de bocage inventorié. 

Pouƌ avoiƌ l͛assuƌaŶĐe d͛uŶe ŵeilleuƌe pƌĠĐisioŶ du chiffrage de la biomasse bocagère, on appliquera 

ce volume aux haies qui sont les plus productives. Pour déterminer ces dernières, on analyse les 

vaƌiaďles d͛Ġtat de la haie Ƌue soŶt l͛âge, la continuité et la régénération (cf. figure 12). 
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Figure 12 Etat des haies inventoriées 

OŶ ĐoŶsidğƌe Ƌu͛uŶe haie est ďieŶ pƌoduĐtive loƌsƋue sa ƌĠgĠŶĠƌatioŶ seƌa foƌte Ƌuel Ƌue soit soŶ 
âge, et lorsque sa régénération est moyenne mais Ƌu͛elle se situe à uŶ âge iŶteƌŵĠdiaiƌe Ƌuel Ƌue 
soit sa continuité. Ainsi, on peut dire que 70% des haies inventoriées répondent à ces critères. 

Donc sur les 10 600 kilomètres de bocages exploitables, nous avons 7 400 kilomètres de bocages 

fortement productifs. 

Et si on considère que 1 kilomètre de bocage correspond à 10m3 de bois alors 74 000 m3 de bois 

peuvent être utilisées pour le bois énergie sur le Grand Perche (cf. Annexe 18). 

Apƌğs diveƌs ĐalĐuls suƌ la pƌoduĐtivitĠ des esseŶĐes, Ŷous Ŷ͛avoŶs pas tƌouvĠ de diffĠƌeŶĐes Ŷotaďles 
de volume de bois entre nos résultats et ceux de l͛Ġtude HBBN. CeĐi est dû au fait Ƌue le voluŵe 
estiŵĠ paƌ l͛IFN, se ďasait dĠjà suƌ des ŵesuƌes effeĐtuĠes suƌ des esseŶĐes de Basse-Normandie 

identiques à celle du Perche. 

Conclusion : 12 500 km de bocage sur le Grand perche dont 60 % sont exploitables et de bonne 

productivité. Au final, 74 000 m3 de ďois est utilisaďle pouƌ l’ĠŶeƌgie. 

3. Analyse spatiale 

Elle ĐoŶsiste eŶ l͛appliĐatioŶ des doŶŶĠes suƌ la Đaƌtogƌaphie de la ďase de doŶŶĠes ďoĐage. Pour 

ĐoŵŵeŶĐeƌ, Ŷous iŵpoƌtoŶs le taďleuƌ des ƌĠsultats daŶs uŶ logiĐiel de sǇstğŵe d͛iŶfoƌŵatioŶ 
géographique. Ensuite, les données du tableur sont reliées à celles des échantillons déjà 

gĠoƌĠfĠƌeŶĐĠs daŶs le logiĐiel. OŶ appliƋue l͛outil d͛eǆtƌapolatioŶ sur les différents groupes de 

résultats (cf. Annexe 17). 

a) Répartition du linéaire réel de bocage 

Tout d͛aďoƌd, Ŷous eǆtƌapoloŶs les ƌĠsultats ĐoŶĐeƌŶaŶt le tauǆ d͛eƌƌeuƌs de la ďase de doŶŶĠes 
bocage, obtenus pour chaque échantillon. Nous obtenons un raster ou chaque cellule correspond à 

uŶ tauǆ d͛eƌƌeuƌs (cf. Figure 13). 

Au pƌĠalaďle, Ŷous avioŶs ĐaƌtogƌaphiĠ la deŶsitĠ de ďoĐage gƌâĐe au liŶĠaiƌe de la BDB. Il s͛agit 
ĠgaleŵeŶt d͛uŶ ƌasteƌ où ĐhaƋue Đellule ĐoƌƌespoŶd à uŶe deŶsitĠ de ďoĐage. Il Ŷous a doŶc suffit de 

multiplier les deux rasters pour obtenir un raster avec les valeurs corrigées de densité (cf. Figure 14). 
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Figure 6 Répartition du taux d'erreur de la base de données bocage 

 

Figure 7 Répartition du linéaire réel de bocage sur le Grand Perche 
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b) Répartition du bocage exploitable et de sa productivité 

EŶ Đe Ƌui ĐoŶĐeƌŶe l͛eǆploitaďilitĠ du ďoĐage, uŶe eǆtƌapolatioŶ du tauǆ de ďoĐage aĐĐessiďle 
pourrait également être réalisée. Cependant, on aurait une perte de précision sur la répartition finale 

du volume de bois. Pour obtenir le même niveau de précision, il aurait fallu cartographier toutes les 

parcelles bocagères et  caractériser leur condition teƌƌaiŶ eŶ foŶĐtioŶ des vaƌiaďles d͛eǆploitabilité. 

Par contre, la productivité des haies peut être extrapolée au linéaire de la BDB. Pour cela, nous 

ĐƌĠoŶs diffĠƌeŶts ƌasteƌ ĐoƌƌespoŶdaŶt auǆ tauǆ de pƌĠseŶĐe d͛uŶe tǇpologie. Nous oďteŶoŶs uŶe 
carte de répartition des typologies (cf. Figure 8). Chaque raster de taux de typologie est ensuite 

ŵultipliĠ paƌ le voluŵe de ďois ĐoƌƌespoŶdaŶt à la tǇpologie Ƌu͛il ƌepƌĠseŶte (cf. Annexe 8). 

 

Figure 8 Répartition des typologies bocagères du Grand Perche 

Ainsi, on obtient un rasteƌ de la ƌĠpaƌtitioŶ du tauǆ de voluŵe de ďois de ďoĐage Ƌue l͛oŶ ŵultiplie 
au raster de densité linéaire du bocage corrigé précédemment. Ce qui finalement, nous amène à la 

création du raster de répartition du volume de bois disponible sur le Grand Perche (cf. Figure 13). 
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Figure 9 Répartition du volume bocager du Grand Perche 

Conclusion : Après correction de la base de données bocage et application du volume moyen de bois 

en fonction de la répartition des typologies de haie, nous obtenons la cartographie de répartition du 

volume de bois disponible sur le Grand Perche et non celui exploitable pour limiter les imprécisions 

d’eǆtƌapolatioŶ. 

 

4. Conclusion 
 

 

 Analyse en deux temps : statistique puis spatiale. 
 

 L͛aŶalǇse statistiƋue a révélé que 12 500 km de bocage présent sur le 
Grande Perche, dont 60 % étaient exploitables et bien productifs soit 7 400 
km. 
 

 L͛aŶalǇse spatiale a peƌŵis d͛oďteŶiƌ uŶe Đaƌte de ƌĠpaƌtitioŶ du voluŵe de 
bois disponibles sur le Grand Perche. 
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V. PERSPECTIVES DE STRUCTURATION DE LA FILIERE BOIS-ENERGIE DU 

GRAND PERCHE 
A partir des résultats obtenus, nous sommes maintenant en mesure de présenter une analyse 

ĐƌitiƋue de la ƌĠpaƌtitioŶ de la ƌessouƌĐe ďoĐagğƌe et d͛eŶ dĠduiƌe des peƌspeĐtives de stƌuĐtuƌatioŶ 
de la filière. 

1. Etat des lieux du bocage percheron 
Les premiers résultats nous ont conduits à étudier la ressource réellement exploitable sur le 

territoire. 

a) La ressource bocagère disponible 

Après estimation de la ressource bocagère (Cf. Partie IV.2.), nous pouvons affirmer que 12 500 km de 

linéaires bocagers sont disponibles sur le territoire du Grand Perche. Cependant, les conditions 

terrains et la productivité des haies Ŷe peƌŵetteŶt soŶ eǆploitatioŶ Ƌu͛à hauteur de 60%. Ce qui 

représente tout de même environ 7 400 km de bocages exploitables de bonne productivité. 

D͛apƌğs l͛ĠƋuivaleŶĐe ĠŶeƌgĠtiƋue d͛uŶ kiloŵğtƌe de ďoĐage10, nous réalisons désormais que ce 

linéaire correspond 25 000 tonnes de bois produits chaque année. 

Pour mieux se représenter la valeur de cette énergie produite, nous avons cherché à calculer le 

Ŷoŵďƌe de stƌuĐtuƌes Ƌue Đela peƌŵettƌait d͛aliŵeŶteƌ eŶ foŶction de leurs consommations 

respectives (cf. Figure 10). 

 

Figure 10 Correspondance énergétique du linéaire bocager du Grand Perche. 

Au final, environ 8%11 des logements du Perche pourraient bénéficier de cette énergie. Or ces 

Đhiffƌes d͛estiŵatioŶ sur l͛appƌovisioŶŶeŵeŶt possiďle de stƌuĐtuƌes Ŷe pƌeŶŶeŶt ďieŶ sûƌ pas eŶ 
compte les bois non valorisés tels que les déchets végétaux des espaces verts communaux ou des 

cultures arboricoles, ni des déchets de scieries, et qui mériteƌaieŶt d͛ġtƌe ĠgaleŵeŶt estiŵĠ au 

ƌegaƌd du voluŵe Ƌu͛ils ƌepƌĠseŶteŶt. 
                                                           
10

 1km de bocage = 10 m
3
 de bois déchiqueté = 2 tonnes « sèches » de bois = 7200 kWh (selon la SCIC B²E). 

11
 A paƌtiƌ des Đhiffƌes de l͛INSEE suƌ les ƌĠsideŶĐes pƌiŶĐipales du GƌaŶd PeƌĐhe de ϮϬϭϮ. 
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b) Consommation de bois des chaudières installées sur le Grand Perche 

D͛apƌğs uŶe Ġtude de l͛ADEME suƌ la ĐoŶsoŵŵatioŶ des Đhauffeƌies iŶstallĠes suƌ le GƌaŶd PeƌĐhe, 
nous avons pu estimer si ces 14 800 tonnes produit annuellement par le bocage percheron étaient 

suffisants pour répondre aux besoins actuels des installations (cf. Tableau 6). 

Tableau 6 Evaluation du besoin des installations bois-énergies actuelles par rapport à la ressources bocagères disponibles 

sur le territoire 

Type de chaufferies Noŵďƌe d’iŶstallatioŶs 
Consommation par an 

(en tonnes de bois) 

Consommation 

actuelle / ressource 

exploitable 

Individuelle 

- Agriculteur 
- Particulier 
- Professionnel 

25 

4 
20 
1 

275 

47 
195 
33 

1.7% 

Collective 4 1382 8.6% 

Industrielle 2 1560 9.75% 

TOTAL sur le Grand Perche 31 3217 20% 

Source : Ademe 

Nous constatons que la biomasse bocagère est largement  suffisante pour assouvir la consommation 

en bois des chaufferies déjà installées sur le territoire du Perche. En effet, les besoins ne 

ƌepƌĠseŶteŶt Ƌu’uŶ ĐiŶƋuiğŵe de la ƌessouƌĐe eǆploitaďle. 

c) Répartition de la biomasse bocagère sur le Grand Perche 

Pour définir les secteurs où se situe la ressource, nous avons calculé le volume moyen de bois par 

canton (cf. figure 11).  

D͛uŶe paƌt, il s͛avğƌe Ƌue 7 cantons sur 18 possèdent plus de 80% du volume bocager du Perche. Il 

s͛agit de : Nogent-le-Rotrou, Nocé, Le Theil, La Loupe, Bellême, Rémalard et Pervenchères. Ces 

secteurs sont donc sous-eǆploitĠs et auĐuŶe platefoƌŵe d͛appƌovisioŶŶeŵeŶt Ŷ͛Ǉ est pƌĠseŶte. Pouƌ 
stƌuĐtuƌeƌ Đe seĐteuƌ, uŶ tƌavail d͛eŶƋuġte devƌait être réalisé auprès des collectivités de ces cantons 

pour évaluer leur sensibilisation et leur intérêt pour la plaquette bocagère comme énergie. 

D͛autƌe paƌt, uŶ tƌavail suƌ la plaŶtatioŶ et la gestioŶ du ďoĐage devƌait ġtƌe ƌĠalisĠe aupƌğs des 
collectivités et des agriculteurs des cantons de Senonches, Brou, Brezolles et de La Ferté-Vidame 

principalement. 
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Figure 11 Répartition de la biomasse bocagère du Grand Perche 

 

Conclusion :   environ 8% des logements du Perche pourraient être approvisionnés par la ressource 

bocagère locale. De plus, les besoins actuels des chaufferies installées ne représentent que 20% de la 

ressource exploitables. 

2. OďjeĐtifs d’oƌgaŶisatioŶ de la filiğƌe énergie bocage du Grand Perche 

La ƌessouƌĐe eǆploitaďle est suffisaŶte pouƌ assuƌeƌ l͛appƌovisioŶŶeŵeŶt de toutes les Đhauffeƌies 
installées sur le Perche mais cette ressource est inexploitée. Nous pouvons synthétiser les 

conclusions précédentes en plusieurs enjeux d͛oƌgaŶisatioŶ du teƌƌitoiƌe.  

a) Promouvoir la filière bocage-énergie 

 Continuer les opérations de replantation de haies sur les secteurs déficitaires de la ressource. 

 AŵĠlioƌeƌ l͛oƌgaŶisatioŶ logistiƋue : des réflexions sont à mener sur la diminution du coût des 

ĐhaŶtieƌs et suƌ les seĐteuƌs favoƌaďles à l͛iŵplaŶtatioŶ de plate-forme de stockage. 

 Sensibiliser les acteurs locaux par des journées de démonstrations (déjà réalisé par la SCIC B²E et 

le PnrP). 

 Programmer des formations sur la gestion du bocage ou sur le marché du bois énergie, des 

voǇages d͛Ġtude pouƌ ĠĐhaŶgeƌ suƌ les diffĠƌeŶts tǇpes d͛oƌgaŶisatioŶ de la filiğƌe daŶs 
diffĠƌeŶtes ƌĠgioŶs, etĐ… 

 

Ressource 

importante 
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Figure 12 Carte de synthèse des objectifs de structuration du territoire 

La structuration de la filière bois-énergie bocage sur le territoire est à créer (cf. Figure 12) car les 

chaufferies présentes sont approvisionnées soit par BENO, pour les plus puissantes, soit par la SCIC 

B²E, pour les petites puissances. Or la part de chaufferies individuelles est plus importante que celle 

des grosses chaufferies et les plateformes de la SCIC B²E sont à plus de 20 km du Grand Perche.  

Une ou des plateformes sont donc à créer sur le territoire, ainsi que des partenariats avec des 

colleĐtifs afiŶ d͛assuƌeƌ la pƌoveŶaŶĐe loĐale du ďois. 
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De plus, ŵġŵe si la ƌĠfleǆioŶ est aĐtuelleŵeŶt eŶ Đouƌs et Ƌu͛auĐuŶe solutioŶ Ŷ͛a eŶĐoƌe ĠtĠ tƌouvĠe 
à Đe jouƌ, l͛oƌgaŶisatioŶ logistiƋue des ĐhaŶtieƌs d͛eǆploitatioŶ doit ġtƌe aŵĠlioƌĠe pouƌ plus de 
rentabilité. 

Ainsi, nous pensons que diverses solutions sont à explorer : 

- Faire appel à des chantiers d͛iŶseƌtioŶ. 

- CƌĠeƌ uŶe stƌuĐtuƌe uŶiƋue spĠĐialisĠe daŶs l͛eǆploitatioŶ du ďois de ďoĐage : ce qui 

permettrait à la structure de compenser les déficits dû à des chantiers en conditions terrains 

diffiĐiles aveĐ d͛autƌes ĐhaŶtieƌs plus faĐileŵeŶt ƌĠalisaďle.  

b) Optimiser la gestion du bocage sur le territoire 

Pouƌ s͛iŶsĐƌiƌe daŶs uŶe gestioŶ duƌaďle du teƌƌitoiƌe, uŶe optiŵisatioŶ de la gestioŶ de la ƌessouƌĐe 
bocagère est à instaurer. Pour cela, des actions sont possibles à réaliser pour répondre aux différents 

eŶjeuǆ d͛optimisation de gestion de la ressource : 

 Préserver le patrimoine bocager : 

 ‘Ġaliseƌ uŶ iŶveŶtaiƌe ;liŶĠaiƌe, tǇpologies, esseŶĐes, etĐ…Ϳ et uŶe Đaƌtogƌaphie du 
ďoĐage afiŶ d͛effeĐtueƌ uŶ suivi : actuellement en cours sur la Basse-Normandie. 

 Effectuer des préconisations de construction de talus, plantation de haies, de bandes 

boisées. 

 

 Connaître et valoriser les ressources en bois du territoire : 

 Evaluer les gisements 

 Elaborer et chiffrer un plan annuel de gestion de la ressource en bois en lien avec la 

Charte Forestière du Territoire du Perche. 

 Structurer les engagements entre agriculteurs et collectivités. 

 Organiser les chantiers. 

c) Assuƌeƌ uŶe paƌt de ďois loĐal daŶs l’appƌovisioŶŶeŵeŶt 

Pouƌ iŶstauƌeƌ uŶe dǇŶaŵiƋue d͛eǆploitatioŶ et favoƌiseƌ la ƌeplaŶtation de haies sur le territoire, 

une charte pourrait, en effet, être instaurée pour assurer la provenance du bois fournis comme cela a 

dĠjà ĠtĠ fait paƌ la ƌĠgioŶ CeŶtƌe. Cela peƌŵettƌait d͛avoiƌ uŶ outil de valoƌisatioŶ du ďoĐage 
percheron en évitant la dérive énergétique et en favorisant la plantation de haie sur le territoire. 

Une « charte énergie bois région centre », signé en 2009, par Arbocentre, le conseil régional du 

CeŶtƌe et l͛ADEME. Elle a pouƌ oďjeĐtif de faiƌe la pƌoŵotioŶ d͛uŶ Đoŵďustiďle ďois ĠŶergie de qualité 

facilitant la mise en place de nouvelles chaufferies bois à alimentation automatique. 

Les combustibles bois sont issus du référentiel ADEME/FCBA : plaquette forestière et bocagère, 

produits connexes des industries du bois et les produits en fin de vie. 

ChaƋue fouƌŶisseuƌ s͛eŶgage suƌ les ĐaƌaĐtĠƌistiƋues teĐhŶiƋues de pƌoduits aiŶsi Ƌue suƌ la ƋualitĠ 
du seƌviĐe. L͛ADEME et le ĐoŶseil ƌĠgioŶal du CeŶtƌe soutieŶŶeŶt la Chaƌte eŶ fiŶaŶçaŶt les pƌojets 
Ƌui auƌoŶt uŶ ĐoŶtƌat d͛appƌovisioŶŶeŵeŶt avec un fournisseur adhérent. 

AuĐuŶe Chaƌte de Đe tǇpe Ŷ͛eǆiste suƌ la Basse-NoƌŵaŶdie à Đe jouƌ… 
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d) S’iŶsĐƌiƌe daŶs uŶ pƌogƌaŵŵe gloďal d’ĠĐoŶoŵie d’ĠŶeƌgie 

Pouƌ optiŵiseƌ Đette filiğƌe, uŶ eŶjeu ŵajeuƌ, ĐoŵŵuŶ à toutes les filiğƌes de l͛ĠŶeƌgie, est à pƌeŶdre 

eŶ Đoŵpte. Il s͛agit de la ƌĠŶovatioŶ ĠŶeƌgĠtiƋue des ďâtiŵeŶts. EŶ effet, uŶ ďâtiŵeŶt ďieŶ isolĠ 
utilisera un volume moins important de bois pour se chauffer. Ainsi, le partage de la ressource sera 

optiŵisĠ loƌsƋue l͛isolatioŶ des ďâtiŵeŶts le seƌa Ġgalement. 

EŶ ϮϬϭϮ, l͛OpĠƌatioŶ PƌogƌaŵŵĠe d͛AŵĠlioƌatioŶ de l͛Haďitat ;OPAHͿ a ĠtĠ laŶĐĠ suƌ les deuǆ PaǇs 
Perche, et a pour cible, entre autres, la rénovation thermique des logements. 

La priorité devrait être la rénovation thermique des bâtiments collectifs Đoŵŵe Đ͛est le Đas  daŶs le 
reste de la Basse-Normandie où une dizaine de collèges ont été rénové. 

Conclusion : l’oƌgaŶisatioŶ de la filiğƌe se feƌa paƌ la pƌoŵotioŶ du ďoĐage Đoŵŵe ďois d’ĠŶeƌgie, paƌ 
l’optiŵisatioŶ du ďoĐage suƌ le teƌƌitoiƌe, paƌ un approvisionnement local et par une inscription dans 

uŶe dĠŵaƌĐhe gloďale d’ĠĐoŶoŵie d’ĠŶeƌgie. 

 

3. Conclusion 

 

 
 Ressource bocagère suffisante qui pourrait approvisionner 8% des logements du 

Perche 
 

 Filière qui reste à structurer 
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VI. CONCLUSION 
La connaissance du volume de bois de bocage effectivement exploitable sur le Perche, nous a permis 

d͛affiƌŵeƌ Ƌue la ƌessouƌĐe est suffisaŶte pouƌ les ďesoiŶs eŶ ĠŶeƌgie du teƌƌitoiƌe et suƌtout Ƌu͛elle 
est sous-exploité. Cependant, un chiffrage du volume sous-exploité reste à être estimé précisément 

par collectivité pour mettre en place des actions concrètes avec les élus.  

La ŵĠthode d͛estiŵatioŶ Ŷ͛a pas ƌeŵplie les oďjeĐtifs de dĠpaƌt à savoiƌ oďteŶiƌ uŶe Đaƌtogƌaphie 
des secteurs à mobiliser par manque de temps et de moyens. Une enquête sur la sensibilisation des 

élus au bois-ĠŶeƌgie auƌait pu appoƌteƌ des ĠlĠŵeŶts supplĠŵeŶtaiƌes à l͛Ġtude. 

Cependant, la connaissance du chiffrage du bocage exploitable et de la répartition de la biomasse sur 

le territoire du Perche, on déjà permis de définir des grands enjeux de développement à travailler 

pour structurer la filière sur le territoire. 

Nous espérons que ce rapport pourra servir apportera des arguments aux différents acteurs de la 

filière bois-énergie bocage pouƌ justifieƌ l͛iŵplaŶtatioŶ de platefoƌŵe d͛appƌovisioŶŶeŵeŶt aupƌğs 
des élus et exploitation du bocage pour le bois-énergie auprès des agriculteurs. 
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Source : Parc Naturel Régional du Perche 

Annexe 1 - Carte du Perche  
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Annexe 2 - Occupation des sols du Perche 
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Source : Centre Régional des Propriétaires Forestiers (CRPF) 

  

Annexe 3 - Les différentes formes de bois-énergie 
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Annexe 4 - Cycle biochimique de l'exploitation du bocage pour l'énergie 

 

Source : Ademe, 2012  



 

39 
 

Annexe 5 - Liste des opérateurs bois-énergie du Perche 

Opérateurs Activités Compétences 

Fédération des 

Coopératives 

d’Utilisation de 
Matériels 

Agricoles de 

l’Orne 

(FDCUMA 61) 

La FDCUMA représente et accompagne les 230 
Cuma du département de l'Orne. 

- Production des plaquettes bocagères : conseils sur 
le déchiquetage et l'organisation des chantiers sur 
le séchage et la qualité des plaquettes ; 

- Entretien des haies : conseil sur la gestion des haies 
pour améliorer leur productivité ; 

- Organisation de l'approvisionnement local ; 
- Gestion des plates-formes ; 
- Conseil sur chaufferies de petite et moyenne 

puissance ; 
- Accompagnement des porteurs de projets 

Biomasse 

Normandie 

Émanant de la Chambre d'Agriculture, 
l'association technique Biomasse Normandie 
exerce ses activités dans deux principaux 
domaines : le bois-énergie à l'échelle régionale, 
nationale et européenne d'une part, le biogaz 
et la gestion territoriale de la matière 
organique d'autre part. 

- L'animation de groupes de travail et l'élaboration 
de documents ressources ; 

- La coordination pour la Haute et la Basse-
Normandie du "Plan bois-énergie et 
développement local ; 

- La réalisation d'études de faisabilité, de missions 
d'assistance à maître d'ouvrage ; 

- La diffusioŶ d͛iŶfoƌŵatioŶs, eŶ paƌtiĐulieƌ sur les 
chaufferies de forte puissance et les réseaux de 
chaleur au bois. 

Biocombustibl

e SA 

Créée le 12 mars 1996, Biocombustibles SA a 
pour objectifs de :  
- regrouper les détenteurs de matières 
premières ligneuses en Normandie en 
mutualisant les moyens ;  
- sécuriser l'approvisionnement des chaufferies 
en garantissant la quantité (pas de risque de 
rupture), la qualité, le prix stable, la durée 
(engagement à long terme) et le service 
(orgine du bois, transformations, reprise des 
cendres). 

Attachée à un développement harmonieux de la filière 
bois, Biocombustibles SA répond aux attentes de tous les 
professionnels de la filière (papetiers, panneautiers, 
collectivités et exploitants de chauffage). Elle valorise 
entre autres et vend du bois à destination des 
chaufferies et de l'industrie. De plus, dans le cadre des 
actions engagées en faveur d'une haute qualité de 
service et du respect de l'environnement, 
Biocombustibles SA est certifiée PEFC et ISO 9001 depuis 
mai 2008. 

France Pellets 

Créée en 2006, à l'initiative de plusieurs 
opérateurs du bois-énergie, France PELLETS 
assure la promotion et la commercialisation 
des granulés de bois à destination de 
chauffages domestiques, collectifs ou 
industriels. 

- collecte du bois ; 

- préparation et la transformation de la matière ; 

- stockage et la distribution des pellets. 

La société dispose de FMA classiques, de camions 
bennes et notamment d'un camion doté de plusieurs 
caissons spécifiques pour souffler les granulés en vrac ou 
les plaquettes, benner les plaquettes (fond mouvant). 

Société 

Coopérative 

d’IntĠrġt 
Collective Bois 

Bocage 

Energie (SCIC 

B²E) 

La SCIC Bois Bocage Energie a pour objectif 
(intérêt collectif) la valorisation des haies du 
territoire via l'utilisation de bois-déchiqueté. 
Elle revend du bois déchiqueté adapté pour 
des chaudières de petite et moyenne 
puissance ou pour du paillage (plantations, 
aiƌes de jeuǆ …Ϳ. 

Ce bois déchiqueté est issu d'une gestion 
durable de la haie et l'approvisionnement est 
organisé en circuit court. Des plates-formes de 
stockage sont gérées par la SCIC. Des 
prestations annexes sont proposées aux 
associés. La SCIC est gérée de façon 
coopérative. 

- Organisation de l'approvisionnement local ; 
- Négoce du bois déchiqueté issu de la valorisation 

des ressources naturelles locales, notamment de 
l'entretien durable des haies ; 

- Gestion des plates-formes de stockage ; 
- Suivi de la qualité du bois déchiqueté ;  
- Elaboration de plan de gestion des haies ; 
- Promotion et conseils sur l'utilisation du bois 

déchiqueté ;  
- Etudes de faisabilité ;  
- Assistance à maîtrise d'ouvrage 

Source : Biomasse Normandie, 2013 
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Annexe 6 - Cycle de production du bois déchiqueté 

 

Source : SCIC Energies Renouvelables, 2012 
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Annexe 7 - Typologies de bocage 

 

Source : SCIC B²E / IFN / Chaŵďƌe d’agƌiĐultuƌe / PŶƌP, ϮϬϭϯ 
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Annexe 8 - Volume moyen de bois par typologie de bocage 

 

Source : Etude « Haies, Biomasse, Basse-Normandie » (HBBN) / IFN, 2010 
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Annexe 9 - Extrait de la base de données bocage 
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Annexe 10 - Productivité des haies en fonction de leur typologie et des essences 

 

Source : Chaŵďƌe d’agƌiĐultuƌe de BƌetagŶe, ϮϬϭϮ. 
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Annexe 11 - Référents contactés lors de l'étude 

Structure Référent Tél. Courriel 

SCIC B²E 
Laurent NEVOUX 02.33.65.15.56 laurent@boisbocagenergie.fr 

Alexis DUPRES 02.33.25.90.73 
 

SCIC SARL Bocage 

énergies locales 
Fredy POIRIER 06.21.72.45.79 

 

SCIC ENR Emily DUTHION 02.96.82.36.35 
 

Biomasse Normandie Mathieu FLEURY 02.31.34.24.88 m.fleury@biomasse-normandie.org 

ADEME BN 
Maxime 

MONCHAMP 
02.31.46.81.00 

 

CRPF Normandie Eric HINCELIN 02.35.12.45.57 eric.hincelin@crpf.fr 

CRPF Orne Béatrice LACOSTE 

06.07.97.21.19 

02.33.82.41.62 
 

CA Orne Clémence ADAM 02.33.31.49.43 clemence.adam@ornechambragri.fr 

CA Eure-et-Loir 
Morgane 

STOYANOV   

Ecopertica Antoine ELLEAUME 06.22.39.74.10 
 

FDCUMA (orne) 
François-Xavier 

BABIN 

06.30.66.81.35 

02.33.80.82.95 

rejane.grossiord@cuma.fr 

CUMA 61 Hubert MOUSSET 02.33.25.02.51 
 

La maison FERRE Grégoire FERRE 

02.33.25.29.50 

06.64.50.96.88 

gregferre@yahoo.fr 

Source : PnrP / MD, 2013 
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Annexe 12 - Détermination du nombre d'échantillons nécessaires à l'estimation de la 

biomasse bocagère du Perche 

 

 

Source : MĠthodologie et IŶstƌuĐtioŶ pouƌ l’EǆĠĐutioŶ des IŶveŶtaiƌes Foƌestieƌs DĠtaillĠs et PaƌtiĐipatifs au 
Niveau des Marchés Ruraux, H. Forster, B. Matar, B. Badmokréo, Novembre 2001.
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Annexe 13 - Répartition des zones à inventorier 
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Annexe 14 - Description de chaque état des variables 

 

Source : Guide pratique des haies dans le Perche, PnrP, 2001 
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Annexe 15 - Fiche de relevé / Inventaire du bocage 

 

Source : Parc naturel régional du Perche / MD, 2013 
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Annexe 16 - Exemple d'une fiche de repérage d'une zone à inventorier 
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Annexe 17 - Extraits de la saisie des données 
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Annexe 18 - Synthèse de l'analyse statistique 
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